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L’homme qu’elle reçut à sa 
table en 1975, Heidi Holland 
reconnaît qu’elle l’« admirait ». 
À l’époque, Robert Mugabe 
est un «  freedom fighter  ». 
Durant les années soixante, 
alors qu’il est instituteur, Mu-
gabe est formé au marxisme 
par les étudiants de l’ANC 
lors d’un séjour à l’Université 
de Fort Hare en Afrique du 
Sud. En 1964, de retour en 
Rhodésie, qui allait devenir 
le Zimbabwe, il s’engage dans 
l’Union nationale africaine du 
Zimbabwe (ZANU) qui lutte 
contre le régime blanc raciste. 
Le pouvoir le lui fait payer en 
l’envoyant derrière les bar-
reaux pour dix ans. Quand 
Robert Mugabe dîne chez 
Heidi Holland, il vient de sor-
tir de prison et s’apprête à fuir 
le Zimbabwe pour le Mozam-
bique, où il prendra la tête de 
la ZANU.

« En 1975, Robert Mugabe 
était un combattant pour la 
liberté extrêmement dédié à 
sa cause », explique la journa-
liste qui travaille pour la presse 
anglo-saxonne. «  Il était très 
intelligent, très rusé. C’est no-
tamment en raison de son in-
telligence et de son éloquence 
qu’il a été porté à la tête de la 
ZANU  », ajoute-t-elle. Mu-
gabe était également un hom-
me très timide, extrêmement 
solitaire. « Cet homme n’a pas 
d’amis », souligne Heidi Hol-
land. Sur ce point, Mugabe n’a 
pas changé quand Heidi Hol-
land le rencontre à nouveau en 
décembre 2007, après 18 mois 
d’un âpre travail d’approche, 
pour une interview de deux 
heures trente. Sur le reste, 
c’est une autre histoire. Tren-
te-deux ans après son dîner 
avec Mugabe, ce n’est plus un 
« freedom fighter » que Heidi 
Holland interviewe, mais un 
dictateur.

Durant les premières années 
de l’ère Mugabe, sa politique 
est pourtant largement saluée. 
Le leader zimbabwéen prône 
la réconciliation raciale avec les 
Blancs et mène une politique 
sociale éclairée. Rapidement, 
le taux d’alphabétisation grim-
pe en flèche. Parallèlement, il 
ouvre le pays aux investisseurs 
étrangers, l’économie zimba-
bwéenne devient l’une des plus 
performantes du continent. 
En 1994, la reine Élisabeth II 
le fait chevalier d’honneur.

Aujourd’hui, des centaines 
d’opposants zimbabwéens 

croupissent en prison. L’espé-
rance de vie est inférieure à 40 
ans, la majorité de la popula-
tion de l’ancien grenier à grain 
de l’Afrique dépend de l’aide 
humanitaire, le choléra fait 
des ravages et le taux d’infla-
tion atteint des niveaux stra-
tosphériques.

Selon Heidi Holland, deux 
événements ont constitué un 
double tournant dans la trans-
formation de Mugabe. En 
1983, alors Premier ministre, 
il envoie dans la province du 
Matalebe «  sa  » 5e brigade – 
des miliciens brutaux formés en 
Corée du Nord – réprimer une 
insurrection interne soutenue 
par l’Afrique du Sud. Bilan, 
entre 8 000 et 30 000 morts. 
Le second événement a lieu en 
1985, quand les Zimbabwéens 
blancs ne votent pas en sa fa-
veur lors de la présidentielle. 
« Mugabe ne supporte pas que 
les Blancs n’aient pas reconnu 
ses mérites et le fait qu’il ait 
été juste envers eux. Il se sent 
trahi, humilié », explique Hei-
di Holland. La « trahison » ne 
s’arrête pas là. En 1997, l’an-
cienne puissance coloniale re-
vient sur les engagements pris 
au moment de l’indépendance 
en 1980. Le Parti travailliste 

britannique décide d’arrêter 
de financer un plan de com-
pensation visant à soutenir 
l’accès à la propriété de terres 
arables de milliers de paysans 
noirs. Ces terres étaient à 80 % 
aux mains des fermiers blancs. 
Londres justifie sa décision en 
soulignant que le régime de 
Mugabe privilégie ses alliés 
politiques et surtout les vété-
rans de la guerre de libération. 

Trois ans plus tard, en 2000, 
les électeurs votent « non » au 
référendum sur une réforme 
constitutionnelle prônée par 
Mugabe. Immédiatement, les 
vétérans de guerre, soutenus 
par lui, investissent violem-
ment les propriétés des fer-
miers blancs.

Famille dysfonctionnelle
Autant de crises que le pré-

sident, « une personnalité ex-
trêmement narcissique  », vit 
comme des trahisons person-
nelles. «  Si Mugabe est doué 
d’une grande intelligence, il est 
dénué de tout appareil émo-
tionnel et est animé d’un esprit 
de vengeance. Alors qu’un vrai 
homme d’État aurait pu gérer 
ces crises, lui envoie ses tueurs. 
Mugabe est un homme fai-
ble », explique Heidi Holland.

Cette faiblesse trouve ses 
racines dans son enfance, ex-
plique la journaliste qui, pour 
écrire son livre Dinner with 
Mugabe*, a demandé à des 
psychologues d’étudier le cas 
du leader zimbabwéen. « Mu-
gabe est issu d’une famille 
particulièrement dysfonction-
nelle. Son père l’a abandonnée 
alors qu’il n’avait que dix ans. 
Sa mère voulait être une reli-
gieuse. Quand elle est tombée 
enceinte, elle a dû revoir ses 
plans…  » note Heidi Hol-
land. 

«  Enfant, Mugabe s’est ré-
fugié dans les livres. Il voulait 
être un étudiant exemplaire 
pour impressionner sa mère, 
mais également celui qu’il es-
time être son père de substi-

tution, le père Jerome O’Hea, 
un Anglo-Irlandais aristocrate 
qui dirigeait l’école jésuite où 
Mugabe étudiait, ajoute-t-el-
le. Mugabe a vécu une enfance 
dénuée des relations humaines 
propres à l’enfance. Il a gran-
di dans un monde qu’il s’est 
construit lui-même. »

Le chef zimbabwéen vit tou-
jours dans ce monde parallèle. 
« Lors de ma dernière interview 
avec lui, fin 2007, il se présen-
tait comme un martyr, disait 
qu’il avait fait beaucoup de 
sacrifices, qu’il souffrait beau-
coup. Cet homme commet 
des abus en série en matière de 
droits de l’homme, mais cette 
partie de lui, il ne la voit pas. 
En psychologie, il y a un terme 
pour cela, le « splitting » (une 

sorte de dédoublement de per-
sonnalité accompagné d’une 
forme de déni, NDLR) », ex-
plique Heidi Holland. «  Mu-
gabe vit dans une bulle, il vit 
dans sa propre réalité. Et le 
principe de base est qu’il a tou-
jours raison, il ne peut avoir 
tort. Il se voit toujours comme 
un “freedom fighter” et non 
comme un dictateur. C’est 
pour cela que l’homme ne veut 
pas recevoir de journalistes, car 
ces derniers le forcent à voir 
un aspect de lui-même qu’il ne 
veut pas voir car trop doulou-
reux  », ajoute-t-elle. Cet état 
d’esprit explique également la 
capacité du président à totale-
ment ignorer le drame quoti-
dien que vit son peuple. « Il se 
fiche de ce que son peuple en-
dure car dans son esprit, il est 
toujours en train de le sauver 
des ravages de l’exploitation 
internationale, etc. », explique 
Heidi Holland. 

Robert Mugabe est au pou-
voir depuis 29 ans. En février 
dernier, sous la pression inter-
nationale et africaine, il a été 
contraint d’accepter un partage 
du pouvoir avec le leader de 
l’opposition, Morgan Tsvangi-
rai. « Mugabe est une personne 
très logique, très légaliste. On 
lui a demandé de partager le 
pouvoir, il l’a fait. Mais on ne 
lui a pas demandé de faire en 
sorte que ce partage fonction-
ne », souligne Heidi Holland.

Pense-t-elle que Robert Mu-
gabe va, un jour, se résoudre à 
abandonner le pouvoir ? « Je ne 
sais pas. Mugabe fait partie de 
cette génération de leaders qui 
croient en une sorte de mo-
dèle médiéval du pouvoir. On 
meurt sur le trône, explique la 
journaliste. Or, Mugabe, à 85 
ans, a un régime de vie très 
sain. Il fait du yoga tous les 
matins, mène une vie monasti-
que, médite. Et sa mère a vécu 
jusqu’à 100 ans… »

* « Dinner with Mugabe: The 
Untold Story of a Freedom 

Fighter who Became a Tyrant », 
Heidi Holland, Penguin South 
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Portrait Un soir de 1975, Heidi Holland, journaliste, organise chez elle, à la demande d’un ami, un dî-
ner secret. Secret, car le principal invité est une figure de la guérilla pour l’indépendance. Son nom : 
Robert Mugabe. En décembre 2007, la journaliste parvient à revoir son invité secret pour une interview 
de plus de deux heures. Trente-deux ans après leur première rencontre, le combattant pour la liberté est 
devenu un tyran. C’est cette transformation que Heidi Holland décrypte pour « L’Orient-Le Jour ».

Analyse Thierry Vircoulon, spécialiste du Zimbabwe et chercheur associé à l’Institut français des  
relations internationales (IFRI), explique les raisons de la longévité du régime de Robert Mugabe.

Mugabe, un combattant de la liberté 
devenu tyran

Un modèle de dictature durable

Q – Robert Mugabe est au 
pouvoir depuis 1980, d’abord 
en tant que Premier ministre 
puis en tant que président. 
Comment expliquez-vous 
cette longévité politique alors 
que le régime subit des pres-
sions internationales et que le 
Zimbabwe est ravagé par une 
grave crise économique?

R – « Le mystère de la lon-
gévité de Robert Mugabe 
tient surtout au fait qu’il est 
parvenu à mettre au point un 
modèle de dictature durable. 
Certes, l’opposition du MDC 
a été sujette à des divisions, et 
la SADC (Communauté pour 
le développement de l’Afrique 
australe) a mis du temps avant 
de condamner le régime zim-
babwéen, mais il ne faut pas 
négliger la capacité du régime 
à s’adapter au nouveau contex-
te et à réorganiser son système 
de pouvoir militaire, financier 
et idéologique. Ainsi, depuis 
2000, on assiste à une mili-
tarisation du pouvoir (avec la 
création du Joint Operation 
Command, des nominations 
de militaires à des postes civils, 
une épuration dans l’armée, 
etc.) et à la mise en place de 
structures parallèles de répres-
sion (hors des organes d’État, 
le pouvoir a utilisé les vétérans 
et les jeunesses de la ZANU-
PF, le parti de Mugabe, pour 
mener des actions violentes 
contre l’opposition).

Par ailleurs, même si la po-
pulation s’appauvrit (environ 7 
millions de personnes sur 11 
vivent de l’aide alimentaire), 
il y a un renouvellement des 
ressources financières du ré-
gime qui permet le maintien 
du clientélisme et la cohésion 
de la ZANU-PF (boom du 
diamant dans la province du 
Manicaland, système de mar-
ché noir profitant aux barons 
du régime, appui de la Chine 
qui est maintenant le 2e parte-
naire commercial, etc.). Enfin, 
le régime a travaillé sur un re-
tour aux sources idéologiques 
en mettant en avant les souve-
nirs de la lutte anticoloniale et 
la question foncière.

De ce point de vue, le régime 
zimbabwéen, qui ne se réduit 
pas à la personnalité de Ro-
bert Mugabe (la ZANU-PF 
ne s’est pas morcelée malgré la 
crise économique et politique), 
est un modèle de gouvernance 
autoritaire durable. »

Q – En septembre dernier, 
Mugabe était contraint d’ac-
cepter un partage du pouvoir 
avec Morgan Tsvangirai, le 
leader de l’opposition et vain-
queur des élections généra-
les de juin 2008. Dimanche 
dernier, alors qu’il fêtait son 
85e anniversaire, Mugabe a 
toutefois déclaré : «  Je reste 
aux commandes et détiens le 
pouvoir exécutif, donc rien n’a 
changé. » Mugabe est-il prêt à 
effectivement partager le pou-

voir avec le Premier ministre 
Tsvangirai ?

R – « Le gouvernement 
actuel n’est pas un gouverne-
ment de conciliation, mais une 
partie d’échecs permanente. 
Mugabe a été forcé d’accepter 

Morgan Tsvangirai comme 
Premier ministre, et chaque 
jour est une épreuve de force 
comme l’ont montré l’affaire 
de la tentative de libération 
des 30 sympathisants du 
MDC et l’arrestation de Roy 

Bennett, vice-ministre MDC, 
à l’aéroport.

Le président a clairement 
indiqué qu’il ne voulait pas 
changer de politique et l’inves-
titure du Premier ministre a 
été boycottée par les “durs” de 
la ZANU-PF. Il est clair pour 
tout le monde que le MDC va 
continuer à être harcelé. Ro-
bert Mugabe vient aussi d’an-
noncer qu’il comptait faire un 
référendum constitutionnel 
(certainement pour réduire 
le rôle du Premier ministre) 
et de nouvelles élections dans 
deux ans. Donc il ne veut ab-
solument pas partager le pou-
voir.

En ce qui concerne la répar-
tition du gouvernement, les 
forces de sécurité sont domi-
nées par la ZANU-PF, et les 
ministères des services à la po-
pulation et les Finances le sont 
par le MDC. Cette répartition 
n’est pas mauvaise en soi et 
pourrait profiter à la popula-
rité du MDC s’il parvenait à 
améliorer la situation catastro-
phique des populations. 

Néanmoins, Morgan Ts-
vangirai n’a quasiment pas de 
contrôle sur les services de 
sécurité et se heurte à eux dès 
qu’il tente de se créer son espa-
ce politique propre. Il est trop 
tôt pour dire qui va s’imposer, 
mais la lutte est en cours en-
tre le président et son Premier 
ministre, et chaque acte gou-
vernemental est un test pour 
l’équilibre des forces ! »

Q - Le 27 février, Tsvan-
girai demandait une aide 
d’urgence de 2 milliards de 
dollars aux membres de la 
SADC. La communauté in-
ternationale peut-elle se per-
mettre de ne pas s’engager, 
financièrement ou politique-
ment, dans le dossier zimba-
bwéen, même si Mugabe est 
encore au pouvoir ?

R – « Tendai Biti, le minis-
tre MDC des Finances, n’a 
pas obtenu l’aide d’urgence 
qu’il espérait au sommet de 
la SADC car les donateurs 
attendent les preuves d’un 
véritable partage du pouvoir. 
L’administration Obama 
vient de prolonger d’un an 
les “smart sanctions” (gel des 
avoirs et interdiction de visa), 
et Londres conditionne son 
accord pour une aide budgé-
taire au départ du gouverneur 
de la Banque centrale, Gi-
deon Gono, un élément-clé 
dans le système de pouvoir 
Mugabe. Le gouvernement 
étant encore tout jeune, 
l’équilibre n’est pas trouvé et 
on ne sait pas qui va réelle-
ment gouverner : le président 
ou le Premier ministre ? 

La réponse à cette question 
va décider du soutien bud-
gétaire au Zimbabwe. Mais 
pour l’heure, les donateurs, 
qui ne demandent pas le dé-
part du président, restent sur 
leur position initiale  : une 
aide humanitaire mais pas 
d’aide budgétaire. »

Propos recueillis 
par Émilie SUEUR

Propos recueillis par E.S.

Nombreux sont ceux à avoir été choqués par le luxe étalé lors de la fête d’anniversaire de Robert Mugabe, il y a quelques jours. Pour 
Heidi Holland, cette débauche de luxe « est la revanche d’un homme privé, lors de son enfance, de fêtes d’anniversaire et de gâteaux. 
Avec la corruption du pouvoir, Mugabe s’autorise tous ses fantasmes ».  				                Philimon Bulawayo/Reuters

Selon le Premier ministre Morgan Tsvangirai, l’épidémie de 
choléra qui ravage le Zimbabwe a fait plus de 4 000 morts 
depuis août et contaminé au moins 85 000 personnes, dont cet 
homme. 					     Desmond Kwande/AFP

L’accident de Tsvangirai, une menace  
sur le gouvernement d’union 
L’accident de voiture dans lequel 
le Premier ministre zimbabwéen 
a été blessé alimente les inquié-
tudes sur l’avenir du gouverne-
ment d’union à Harare, et les 
proches de Morgan Tsvangirai, 
parti samedi au Bostwana pour 
raisons médicales, réclament 
une enquête indépendante. Le 

président botswanais Ian Khama 
a toujours apporté son soutien à 
Morgan Tsavangirai et s’exprime 
ouvertement contre le régime 
du président Robert Mugabe. Le 
Premier ministre a été victime de 
cet accident trois semaines après 
sa prise de fonctions dans un 
gouvernement d’union sous la 

présidence de Robert Mugabe. 
Proche de Tsvangirai, le ministre 
des Finances, Tendai Biti, a 
estimé que l’accident aurait pu 
être « évité » si M. Tsvangirai 
avait bénéficié d’une « es-
corte policière » comme devrait 
l’impliquer son statut de Premier 
ministre. 
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